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"But now the righteousness of God without the law 
is manifested, being witnessed by the law..." 

(Romans 3:21) 

 

What do your professional "letters" 
really mean? 

 

e have all put a signif icant amount of 
work into becoming individuals with 
professional degrees.  Some have 
overcome incredible hurdles to achieve 

the success that is appropriately measured by the 
attained degree.  The degree places us in a posi-
tion in society wherein we are sought out for ad-
vice, reimbursed for our knowledge and well re-
garded in our social circles. 
 
But, do w e possess our degrees or do our de-
grees possess us? 

 

As we do a careful analysis of ourselves, do we 
recognize that we sometimes use our skills of ad-
vocacy unfairly in our personal relationships?  Do 
we exhibit impatience w ith clients when we find 
they have not acted on our advice?  Is it because 
this is bad for them or is it because our profes-
sional pride is bruised?  Have we begun to take 
our position of privilege in society for granted? 
 
Worse, have we begun to actually believe that it is 
we who are responsible for the successes of our 
life? 
 
Though somew hat different to ours, the apostle 
Paul w as also a "man of letters."  We read in Acts 
9:2 that, "he went to the high priest and asked him 
for letters to the synagogues in Damascus, so 
that if he found any there who belonged to the 
Way, whether men or women, he might take them 
as prisoners to Jerusalem."  Today w e might con-
sider those akin to arrest warrants signed by a 
Superior Court Justice.  Paul w as on the top of his 
world.  He had attained high status and he could 

demand attendance and assistance from the 
power brokers of his day! 
 
Tw o verses later, he intersects with Jesus Christ 
in w hat has now  become the standard for a 
"Damascus road experience."   He never men-
tions the letters again!  Ever!  Why?  He answers 
this query in Philippians 3:8 and 9, "I consider 
everything a loss compared to the surpassing 
greatness of knowing Christ Jesus my Lord, for 
whose sake I have lost all things.  I consider them 
rubbish that I may gain Christ and be found in 
him, not having a righteousness of my own that 
comes from the law, but that which is through faith 
in Christ ...."   
 
I would not be surprised to read some day that 
some archaeologist has unearthed the letters that 
Paul had w ith him w hen he f irst met Christ.  If  they 
are found, no doubt they would be in some ditch 
along the Damascas Road.  I am not suggesting 
that we remove our degrees from our off ice walls 
and throw them in the ditch, but w ill it hurt us to 
recognize anew that they do not define us?   For, 
like the famous letter discarder, we can "know 
Christ and the power of his resurrection."  Have 
you wondered recently what God really wants you 
to do w ith your degree?  Perhaps throw ing it back 
on the altar of God is the next step!  � 
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 LA LOI ET LA GRÂCE 
« Mais maintenant, sans la loi est manifestée la 

justice de Dieu, 
à laquelle rend témoignage la loi… » 

(Romains 3. 21) 
 

Diplôme : guide d’emploi 
 
Nous avons tous consacré beaucoup de temps et 
d’énergie à l’obtention de nos diplômes 
universitaires. Certains ont surmonté de 
redoutables embûches pour conquérir le succès, 
réussite qui se concrétise à l’obtention du 
diplôme. Pourvus de notre diplôme, nous 
accédons à une position influente et prestigieuse 
dans la société où notre conseil est recherché, et 
où nos connaissances ont une valeur marchande. 
 
Cependant, posons-nous la question : 
possédons-nous notre diplôme ou est-ce lui qui 
nous possède? 
 
Si nous rentrons en nous-mêmes, ne devons-
nous pas reconnaître que dans le contexte de nos 
relations personnelles, nous abusons parfois de 
nos capacités à plaider? Cédons-nous à 
l’impatience lorsque nos clients négligent nos 
conseils? Pourquoi cela nous énerve-t-il? Est-ce 
parce qu’ils vont pâtir de leur décision peu 
réfléchie ou parce que notre orgueil professionnel 
en prend un coup? Tenons-nous pour acquise 
notre position importante au sein de la société? 
Bien pire, est-ce que nous nous attribuons tout le 
mérite des succès que nous avons connus? 
 
L’apôtre Paul était aussi un « homme de lettres » 
à sa manière. En Actes 9, au verset 2, nous lisons 
qu’il « se rendit chez le souverain sacrif icateur, et 

lui demanda des lettres pour les synagogues de 
Damas, afin que, s’il trouvait des partisans de la 
nouvelle doctrine, hommes ou femmes, il les 
amenât liés à Jérusalem ». Aujourd’hui, nous 
pourrions comparer ces lettres à des mandats 
d’arrêt, signés de la main d’un juge de la cour 
supérieure. Paul faisait partie des grands de ce 
monde. Il jouissait d’un statut personnel enviable; 
il pouvait faire appel à la collaboration agissante 
( la revendiquer , même!)  des  f igures 
prépondérantes de son époque.  
 
Deux versets plus loin, il rencontre Jésus-Christ 
dans une expérience inoubliable qui définit 
désormais tout ce qui porte le nom « d’expérience 
sur le chemin de Damas ». On n’entend plus 
jamais parler des lettres. Elles sont renvoyées 
aux calendes grecques. Pourquoi? Paul formule 
lui-même la réponse en Philippiens 3, aux versets 
8 et 9 : « Et même je regarde toutes choses 
comme une perte, à cause de l’excellence de la 
connaissance de Jésus-Christ mon Seigneur, 
pour lequel j’ai renoncé à tout, et je les regarde 
comme de la boue, af in de gagner Christ, et 
d’être trouvé en lui, non avec ma justice, celle qui 
vient de la loi, mais avec celle qui s’obtient par la 
foi en Christ… ».  
 

Je ne serais pas surpris d’apprendre, un jour, 
qu’un archéologue ait découvert les lettres que 
Paul avait en sa possession lorsqu’il a fait la 
rencontre de Christ. Si jamais elles sont trouvées, 
ce sera dans quelque fossé longeant la route de 
Damas.  
 

Je ne veux pas donner à entendre que nos 
diplômes devraient être arrachés des murs de nos 
bureaux et jetés dans le fossé. Mais ne devrions-
nous pas réaliser à nouveau que ce ne sont pas 
eux qui nous définissent? Car, à l’instar de celui 
qui s’est débarrassé des lettres en sa possession, 
nous connaissons maintenant « Christ et la 
puissance de sa résurrection ». Avez-vous 
récemment demandé à Dieu ce qu’il veut que 
vous fassiez de votre diplôme? Peut-être que la 
prochaine étape à franchir, c’est de le poser à 
nouveau sur l’autel de Dieu.   � 
 
Lowell Hunking is Crown Attorney for County of Bruce.  Lowell 
spearheaded and hosts the new Law & Grace radio program 

featuring Christian legal professionals on Faith FM 94.3 
(www.faithfm.org).  Lowell has been married to Margy for 26 
years and they have two daughters ages 22 and 17. 
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